
-» <tl est vît

ôt*» .a1
Petunb'ùrg

isemblahfe <13 créée que le 
l’eraçereiir Quiilaeme à Si 
aval peur m:bile le déair de 

conclure une ajliencq enlri l’Allemagi.e 
elJaRwie. Aulrennnt, < ommenl expli
quer la présence des pnncij aux hommes 
d’Jft^t5 dea deux payé à U'.e simple réu
nion de famille ?

La persistance de la jresse officielle 
ruse R 4^9<ar. r que Venir- vue ét il pure
ment àmWale, seroWeraillindiquer, dans 
tous les cas, qui s'il y a eu des né,jova
tions elles bnt échouée».

La situation deplorable de Cuba a fait 
-î. • revitre Vagi«ation en ;fcr. u de l'annexion 

de cette lie aux Etats-Unis. On pense que 
Ufisp4&ne céderait Cd le lie p:ur la somme 
de $100,000,000.

Cela serait sans dwrte une excellente 
acquisition, si elles to : beat entre des 
mains qui Avent développer tes g andes 
industries des tabacs et des * ucres, Cuba 

un terrilo re df 46.000 carrés et il

S IU

occupe
‘ I ■ i $ I f'f *** euiW ‘ ^U: 9®° ® milles carrés
î *4 H de culture. Il reste donc en ore
' "* -i I Mau Coup6 Vfaire pcàr^JBp! otter toutes les

ressources et les nchetWs de c .lte ile 
. : -iria i >i

Nous lisons dans le Ahniltba

I é j i fl b 8
ments qu’a pu provoquer parmi nom la no- 

' m nation <>e l’hon. John C. Schultz au 
pdste de lieutenant-gouvemenr de Mani-

! èfi cette nomination s’vtetl fa te.en 1870 
’ elle aurait pu provoqu r det micontente- 

ta et des crantes mars les cbo es et 
.bien dps hommes sont ch u gé*.

Aussi, cette nomination rencontre l’ap
probation générale, et no s co 0| to s que 
non teulement elle sera utile au pays, 
mais même agréable à la peculation de 
langue française.

/-

On dit qae le painisfce de la ju.ti .e a 
• j ; a v JH^aeetpmeoi sous considération

Goodman et Brock, dondamnés il y a quel
ques années.au péjt- n iar | our la ’ ie, sous 
conviction de viol.

les cas .le

" Prix de l'abonnement
— BDinoe onoTiDis***

U a
1D1TIO* HIBDOAjUISe>

____$1.00
il parable finan.

Tentes lettres, cornesponda 
etc. doivent être adressées à

ncee etc. etc.

OSCAR McDONILL
Ottawa Oar.

: lanattix m aihjhs

AOTVALITE3

"nt-ettrada eujoar-
d hui de Qaéb c.

, *£*•»* ^ ^iuj| ^iM^ecMÎt I+Dgetin arrivera ilvmiin

Le Col. Pan t, député ministre de la 
milice est revenu de Montréal à midi.

4 Deux chinas éta cal te malin au bu-
rflàu d>la rioupne, afin (TobUnir un permis

Nlll t,

our faire une visite aux Elat«-Vnis 
' * *Ler ïij1

Icèlénders qni soûl débarqués 
sami di à Québec, sont partis immédiate
ment pour Winnipeg ou leurs amis 1 s» at
tendent.

; 1 Nousjayp!^tio.n>que H. Rémi Tremblay
ex-traducteur du Hansard doit pren Ire au
jourd’hui la direct.on de La Justice.

Y ty

Nous appnnons que M. R ami Tremblay, 
ex-trad cteur du “Hansard" et rédacteur 
âe/'VSteidard ’ prendra I. nd prochain la
d urée tien de la "Justifie".

♦
ioutlèe, shérif duUn annonce qtla M. 

comté d'Ottawa, doit être mis à la retraite 
et que placç a é'.é olferte à M. C. B. Ma* 
jor, afôoat deilàll. .Dons le cas cù ce der
nier r fuserait, M. Davi l Major de Mor.- 
ybello seyait nomtnV.

’ j i pi. J4 Hen lent n,> été plifisi unanime
ment, samedi .limier, par les constrvr- 
leurs du comté du Hallon comme leur «an-

, djdityour Tôley iea t*4ê ale.

en Russie ungifntty vg pcttu^ioncer 
imm nse chemin de fer qui reliera St Pe-

- L | i. lersboorg à la/ été du Pacifique. Oine 
' deVra ^asVétbnher il'âppren Ire dans 25

ans qaél’ôh'peut voyager à St Pet rsbo rg 
en peasant sur u:i j t ni traversant le détroit 
an Behring.

;
La compagnie du chamia de fer du 

Comté de Prescott s’adressera au Parle
ment du Canada, à sa prochaine session

« > V s rwv de Hawke,bury . à props de fro-
f fiongff *8 l’Rne de man'^re * traverser les

comtés de Russell . t d’Ottawa, y compus 
le construe i<» d'un, pont sur la rivière 
Ottawa à qu lque o nt proj ice à l’ouest de 
Plantagenet, à th nger son nom, et éten
dra le dé'ai fixé pour construire ion ch -29 SÜenluTdA'tuné^i -

O. R. N. Co. Vente de Woodcock
ET EFFORTS EXTRâQROINâIRES

rislre bbï View <Olaw».LIGUE QUOTIDIENNE DE MPEURS
Par use melRtude ie cirovnvUn- v< iucon- 

troUb ee e me iro ve for -4 de Isiaeer “Le 
Mageela distingué de mode»" le 1er Août 
prochain, et pour rédui • mon immenee u- 
•ortiment d’artielra de modre de 1er cho x. 
«te.,Net pour #req»rer d.s ebencre 
pareillee à mes amie et k mee pratiques, corn 
»• souvenirs de won court séjours dans la 
capita e, Je fb. al lee réductions suivante > sur 
tons 1* effets fît te .après le 1 mai, à mon 
■agaaip.lâ:
I per rent (léite 
16 percent titdi 
15 t errent 
20 par c ut

Dà-wrs d’httewa, venu eu tout hâte, et 
atsures-vous d’un véritable bargain dans les 
garnite es e mode, chapeau* eau» garniture 
ge"t*, gi ete, rbâlee #■ laine, aruol 
ré tertre u U de dessous a i

Magasin distingué de modes
No- 30 Ituo Sparks

On deiifide 2 Arm s comme commit. 
Ottawa, 24-3-86—la

Ottawa et loatréal
CUMMBlfÇANT

UES ÎO MAI, 1883.

lit a>f $|. et "U-deeeoue .1. $s 
utoidt e*r$8 et au-deeeou d • $ti 
déduit sur $d et au dweeue de $10/ 
déduit sur $10 eu montant

Le super be bel-au à lapeu 
EMPRK68. (const uil spécial me 
< ommodi.é des touristeej 
de i« Me n i leu» les 
avec des passagers et 

L« moins coûteuse et U seule ligne par 
eau j u «qu'à Montréal, fautant lee rapides 
de Luobiâie et pas-a:it sous le Pout >

Leipa-eage-s pour les stations tialné- 
airjs trouveront un grand avantage par 

te. Les bateaux viennent acco- 
des vapiurs peur Qjéftei à

ul pour la 
rtira du Q ai 

20 du matin.

Vie-

ente rou 
trr pièi i
rial.

Ltvoie la plus agréab’e et la plus di
recte pour se le idn aux célèbres “Ca e lo- 
ma Springs "

Kxc rsions du .-ameJi à (1 eavill » <1 re
tour, 50 cestin-.

Bille s oU'euiii de l'agent, M. K. King, 
rue Sparks eù à In.rd du bute u Tou'es 
informations r çues «u b reau do l'agout, 
Quai de .a Retn*.

Me le HbE.
PHOTOGRAPHIEH. W. SHEPHERD, Ja.

Gérant.Ottawa, 1 mii l8H8.~juo.
du d ruier grand incend e do H ill, 
photographies d l'églih,- de U tll eu 
lUmae* et toutes »ortee de photo- 
graphiis à grande réduc ion vh r

NAPOLEON 8EU*GER.
*o 140 Rue Sparks, Ottawa.

lu.

IIESSIKUR8.—Il y u quelque temps, j'»i 
ordonné 10 caisses de chaussures pour qames 
directement de la manufacture 

Eta eut-ile eu fête (où l ét»«e-Je 
lorsque j'ai donaé l'ordre), ils m i 
v ji au lieu de cela 10 caisses de cba 
pjur hommes.

Le résultat de notre cor eenondence à ce 
sujet a éié que je devais garder les chaus
sure» e* les vendre à prie rédui s. Vest u- 
qua- je fais eu ce rromcui.

Je vendires chai 
$1.26. Ne l'e

iu veu'ral

moi-même

cbauasures pour homme*, à 
ubliei pee, s’il vous plaît I 

voir, et probab ement que je vj«ie 
, une ou desx paires

IMPORTAT!UNS DE

Chapeaux et limitsCHAS. J- BOTT,
4-4n-<>H-taIIS, RUE RIDEIU.

111, Ruo Rideau
OTTAWA.

QRAKliB ouverture
—D'UN-

MAONIFIQÜÏ MAGASIN

TaPIBSER'KS peintures,
VKKN.S, ETC., KTV. N, B.—Essayez nos Che- 

miaes da coul ur qud 

repaosôdS à 40 ci s.

HUILES,

Nous exécuteroui sue i toutes sortes d'ou
vrages à fresuae et décorations en pap er de 
tout gear -. Ven x nous voir avant d'slUr 
ailleurs. Tout ouvrage sera garautl.

■Kl.A VI» * LEMIKt'X.-
Réeidence pnrée : 268, rue de l'Egl s». 
22m-la Mugasib : 31, rue Duke, Ubaud

YIV4I(,KIS
1ère.

F. 3F*. legMiaUX VINAIGRERIE DE KINGSTON.
A.. I1AAZ cMo OIEJ, 

MAH U FACTURIERS

Avecai. Nallleâlaar. Xeâalre, ete. 
Agent pour la Cour Suprême, le Parlement 

et les Département*.

BUREAU: 7li RUE SNRtS.OlTÂWâ
‘““eî’/iffm! Malte ;et2aw« ree

Garantis Par* sms tous les Rappo ta.
E» TEXTE A OTUWt 

Far Ue* lee Prlerlpa"* Eplelere.

A VENDRE
Cette magii fi t»e pro.vi jté située vis l»-v's 

la nouvell* ég i»e ea hdique sur le chemin 
de Moutiéal. Cette propriété emp eud 0 
ac ei de lia ma son, grang», art. ee Irui- 
ti rs, 2/00 vig iee à railla, e c., etc. Tous 
les iost. u i euts aratoues nécessaire# à I e- 
gr cultuie. Une |•enlonne péri uni qui dé
sire a t tenir ne hotel de première claaie, 
pour a d HE cil m at Uoaflr au epd oit j las 
av»; tag-ux. S’adreSiei a

VvITURES DE PuACE

DR PKKMIKRB CLAHSK.

. ii'.hhfyi*—
CummnnLaiiou téléphonique eu tout temps

US, rweaalat-PaSrtee.Ottawa.

GUbTAVB RICARD

H. TALBOT, 
des Travaux PuD jiart»m-ut 

3 i Juin, 1886.

i l»414

Min PROUVÉS. BONNE NOUVELLE!
plaisir d'annoccer à 

breuere pr.tiq- es que j’ai /ail l’ecquieitioo 
d'un magmftquw car«*#e< qui esrpawae tout 
c# qu'il y a à «HtaWa J invite le public à 
venir m. voir avant d'aller ailleu e

MOIMSI KaMlPlXlD
No. 163 Rua Ht André.

J ai le mes nom-Parmi les nom- 
bretin b m a, l e 4^é.s 
auxqutl es 
Léon a i té 
rée comme 
dec. ilain etdurrae, 
noua uieiitioiiiitlons

coiianp .tiorr, le aa- 
1 a d i e. du foie, ta 
b: oi.chite. Quand au 
rh -mai sm-, l'Eau 
8t Lét u est d'une 
tenu incoyable. 
Nous prions partiru 
Lèn-ment de pu ter

___  toute voir - attention
aux cerfifirats q e nous publierons 
sou# peu de jours.
CètteKau mis égal se t od

su t o. 5341 rue Sussex

T
il.

poiflldé- 
ên rinè-

2-1-88-6m

liu Bail if Comnur:',
AFFAIRES ORNERALÏti DR BANQUE.

DEPâKTEiEWT D'EPARGNES.
^ Trains sur Ja Co.omble Anglaise et tiau 

BCRIP8 de« Territoires du Nord Ouest.

R. GH,L.)0j-3f Gérai'

ON BI KINDE
10 ou 15 femmes ou U let trouveraient

de l’t tnpk-i j our trava è*o % b pièce. Mua* 
gegea^el Vavail garanl.r^lawet l'yv

No. 257 rue CUMBERLAND
N.B.—12 hi lets : “Bon pour ui v r" 

pour *25 centins.

K. 6. LA VERDURE & CIE
marcoe Aimg-rExmomrxBRs

S0R6ETIERES MUR U CREBE A LA SUCE, 6UCIERES, PINCES A 
GUCE, MOULINS MUR L’HERBE, TOILE METALLIQUE, 

MESSES A FRUITS, MESSES A VIR

BOUM " HOSE " El CAOUTCHOUC ET El CITOI * BON MHCHE

Dans le temps où ce procès a ea lieu à 
Ottawa, le public a man fasté betucuup de 
sympjthie| pour ces jeunes gens, dont U 
sentence a été considérée comme très sé
vère, leur conduite jusque là eyant tou
jours ét) très bonne. On dit cependant que 
la cour a passé un jugement .de cette sévé
rité afin de mettre lia à ces attonUts q .i, 
nous dit-on, avaient, lieu très souvent dans 
ce temps , le pub'lc nVn avait p .s con
naissance car Its perso.ne, intéressées 
tenaient la t hose secrète 
s’accordent à dire que depu s c • d rnU r 
procès c t|état de chos i a changé c impié
té ment

LE DÉPUTÉ DE PRBSCOTT

Nous traduisons de VAdvertiser, 
publié à l'Orignal, Partiel ? sui
vant :

“ Dans notre dernier numéro 
nous reproduisions dn Canada 
un paragraphe dans lequel ce 
journal citait le nombre de fois 
que le rédacteur de YInlerprtte, 
(M. Evanturel) mentionne son 
nom dans les colonnes de son 
journal En publiant oet ai tide 
nous avons songé à appliquer 
avec raison à M. 
paroles de Disraeli à M. Gladsto
ne ; c’est-à-dire qu’il est “ en
thousiasmé de Vexubérancedesa 
veibosité.’’ M. Evanturel eat M- 
P. P., politicien professionnel, 
sensé être familier avec lee fait» 
et gestes des grands homme» 
d'état de notre siècle ; il est aussi 
diplômé B. A., L. L. B., avocat 
pour Ontario et Québec et croy
ons nous pour tonte la province 
entière et un peu partout ailleurs 
(nous avons ses propres paroles 
pour nous confirmer cet avancé) 
cependant malgré tout cela, ce 
profond écolier-homme d’état est 
tellement ignorant des paroles 
d’un des plus grands hommes 
d’état d’An 
haut, qu'il 
tiser dans son édition de la se
maine dernière, dans laquelle il 
insinue que nous le traitons de 
disciple de “John Barleycorn” 
en même temps qu’il nous écla
bousse.

Lorsque nous prenons en ton- 
sidéral ion que le rédacteur de 
1*hUerpréle est chargé lourdement 
de la responsabilité du comté, 
qu’il a ses études littéraires et 
légales à poursuivre et qu’en sus 
il préside au travail ardu de la 
rédaction de son journal, nous 
ne sommes pos trop surpri. de 
eon ignorance qui lui fait attri
buer au rédacteur de Y Advert iter, 
à son adresse, des paroles d’un 
des plus grands hommes à un 
de ses collègues. Nous croyons 
que si notre confrère de Y Inter- 
pré'.tétait un peu moins épris de 
sa personne, et de l’emploi des 
grands mots et des titres accolés 

il deviendrait en

I ci auloriti's

Evanturel, lee
L’HON. M. MOWAT.

Nous lisons dans YInterjtréte, 
numéro du 27 du courant :

“ L’hon. M. Mowat s’est pro
noncé carrément contre la fameu
se Fédération Impériale, dans 
un discours prononcé à Londres.

11 ne s’est guère occupé de 
fro sser le sentiment anglais là- 
bas.”

De toutes les choses extraordi
naires que nous ayons encore 
lues dans Y Interprète, celle-ci est 
certainement la plus étonnante. 
Notre confrère ne doit pas avoir 
In, ni même vu le rapport du 
discours de M Mowat.

Quoique tous les journaux 
aient reproduits ce discours qui, 
certes, en valait bien la peine, et 
cela, il y a déjà quelques jours, 
nous sommes des plus surpris, 
et avec raison, de voir notre con
frère de Y Interprète venir aussi 
carrément à la face du public 
affirmer une chose qui eat tout 
le contraire de ce qui est arrivé, 
car M. Evanturel, qui d'ordinaire 
est si particulier dnats ce qu’il 
avance, lui qui a toujours eu 
tant de respect pour la vérité, 
qui il oserait jamais lancer 
même un seul mot qui sentir .it 
le putnotage et la démagogie. 
C’e.*t réellement étrange et nous 
renonçons à la tâche d'vxpliquer 
ce mystère. Nous ne voudrions 
pas, pour tout l’or du monde, 
dire, ni même penser que M. 
Evanturel manque dj bonne 
foi et vxUt tromper ses lectcu:s 
avouous-ie, la chose est pour 
nous tout à fait incompréhensi
ble. L'interprète dit :

“ L’hon. M. Mowat s'est pro
noncé carrément contre la fannu- 
te Fédération Impérial .”

Voyons maintenant ce que M. 
Mowat a dit :

11 y a en outre le projet de fé
dération impériale (Ecoutez, 
écoutez ) Mais quelle que soit 
la solution qui attende cette 
question, j’ai l’espoir que le chan
gement qui pourrait devenir né
cessaire clans nos relations avec 
la mère-patrie aura pour etfet, 
quel qu’il soit, d’assurer l’in iis- 
solubilité et la pt-rpé uité du lien 
qui unit le Canada à l’Angle-

D’après nous, M. Mowat ne se 
serait pas prononcé du tout,quoi
qu’il sumb.e être favorable au 
projet 
d'autre chose.

11 ne s’est guère occupé de 
froisser le sentiment anglais là

Qu’y a-t-.l à gagner à taire de 
ces n llexions. Quand bien même 
M. Mowat aurait insulté, si vous 
le voulez, tous les anglais de la 
Grande Bretagne. Qu’est ce que 
ça nous ferait ? derions-nous 
plus avancés ? Ayant une trop 
haute opinion de M. Evanturel 
pour croire qu’il soit ami de la 
démagogie, ceci est pour nous 
un autre mystèie, surtout lors
que l’on sait ce que M. Mowat a 
tilt de l’Angleterre et que voici:

“Et cependant notre amour 
pour le pays 
n’en soutire aucunement. Nous 
n’avons jamais cessé de regarder 
l’Angleterre comme notre patrie 
bien que nous en soyons éloi
gnés de 8,000 milles C’est bien 
la mère patrie, le pays des ancê
tres. Nous n’ignotons ni les 
grandes choses quYlle a faites ni 
la place qu’elle occupe dans le 
monde, non plus que ses servi
ces rendus à la liberté et au 
genre humain. A l’avant garde 
ue la civilisation, elle poursuit 
l’idéal dans la religion, dans la 
l.tiérature, dans les beaux arts 
et en toute chose noble et bonne ; 
aussi est il impo sible de n’être 
1 as o gueilieux de notre patrie ”

Si nous saisissons bien le sens 
de ces paroles, nous ne croyons 
pas que les anglais puissent s’en 
formaliser. Enlin il y a peut-être 
des gens qui pourraient les inter- 
jtrcltr autrement.

Maintenant que M. Evanturel 
a commenté longuement le dis
cours de M. y owat, nous lui 
conseillerons de le lire ! ! !

gleterre, citées pies 
les attribue à l’Aûfver-

à son nom, 
même temps moins “enthousias
mé de l’exubérance de son propre 
verbiage" et au lieu de faife 
paraître son nom trente à qua
rante fois dans chaque édition de 
son journal, il se contenterait 
d'une ou deux douzaine de fois, 
c qui serait, selon nous, un peu 
plus acceptable pour ses lec- 
eurs.”

Charge ef rl<
Le cônstable MacKenzie « t le 

détective Montgomery ont opéré 
l’arrestation d’un nommé Wil
liam Bonenfant, d’après une 
lettre de Ni pissing. Le prison
nier est accusé par M. f. MaeKàÿ 
d’avoir, lui ou les hommes sous 
son contrôle pendant qu’ila 
étaient} occupés à charroyer du 
bois, en contravention avec les 
règlements à cet effet, tait du 
feu qui n’a pas été éteint avant 
leur départ et: qui a été 11 pre
mière cause de désastreux dom
mages aux limites. L’information 
a été donnée par Toussaint Aue- 
sant de Mattawa. On suppose 
que les ravagea causée récem
ment par les feux de forêts 4$ns 
les environs de la Màttawâ et 
sur les limites de M. MacKay 
sont dus à la négligence du pri
sonnier et c’eet à cette charge 
qu’il aura à répondre.

Astre BoyeSe.
Samedi, un jeune canadien 

dont le nom est inconnu s’est 
noyé à l’Orignal en tombint de 
la barge “JB Savage ” ' la pro
priété du capitaine J B Blan
chard d’Ottawa.

Bassons maintenant à

de nos ancêtrts

Demain matin à 8 heures, sera 
célébré à la Ba ilique le maria
ge de M J. B Brennan, employé 
civil, avèc mademoiselle Rose 
O’Reilly, seconde fille de M. John 
O’Reilly,Inspecteur des licences 
M. l’abbé Campeau donnera la 
bénédiction nuptiale.

Il y aura huit filles d’honneur 
à ce mariage qui sera l'un des 
plus fashionables. Des tapis ont 
déjà été posés dans la nef s'éten
dant josqu’aur portes de l’église 
à l’oqcasion de cette cé.émonie 
qui ne manquera pas d’attirer 
une grande foule au temple 
saint.

Km ville.
Le Révd M. Quigley, recteur 

de la èathédrale de ÏÙUfatô, New 
York, est aujourd’hui l’hôte de 
Sa Grandeur à l'Archevêché. Le 
distingué visiteur assistait hier à 
la cérémonie de prise d’habit au 
couvent de la rae Water

Le constable MacKenzie no 
néglige rien pour faire 
pecter la loi pour la vente de 
boissons le dimanche surtout. 
C’est sur le chemin do Montréal 
que le constable avait dirigé see 
I»»#» hier et il a veillé attentive
ment à ce qu'aucune infraction 
ne soit commise.

Brandy de Bieqmts, Débouché A 
Cie. en caisses, à oct., (pintes et b>u 
teilles).

Uiti de De Kuyper, en caisses, A 
oct., ronges, varies et blanches 
portation directe.

Gin de Key*, en caisses rouges et

Brandy de llenncseev, en caisses, 
i pintes).

Whiskey irlandais de Bnrk’s.
Hhum d « la Jamaïque.
Hye de Walkers, (1883), en cais

ses « t en quantités.
Rye, Proof et “ High Wines " de 

(ïo det ham & Worts.

l'weeenrt.
Ias capt. J. <>. 14, Latour eat en 

ville depuis samedi. M. Latour 
a été le premier à établir une 
ligne de “steamboats" sur le lac 
Ténitocamingue et la rivière du 
Conloflgo La ligne du Témie- 
caulingue a été vendue à la so
ciété dv colonisation il y a quel
ques année* Mi Latour est ac
tuellement le s'êill propriétaire 
de la ligne du Coulonge.

F u here ekp uoj »dr.
Un jeune hOtiitne du nom de 

Jauies Riggeuff, qui travaillait 
avec son pènu, oeixloi.nieret 
t’hentl de ehaussnros de Quio, 
comté do Votitlkc. s’est noyé sa- 
îuedi dans la Ttvivre Ottawa en 
se twignanr. l«vcorps do l’infor
tuné a été îtrêdtïé quelque tempe 
après Vacciueht. Plusieurs ci
toyens d’Ottawa, sont partie ce 
matin pour assister aux funérail
les, la famille du défunt étant 
l’une des mieux considérées de 
l’endroit.

OXOARES.
S«ul agi ni pour les Upper A.
En magat-in, Bill Hye et /V.y Tops,

BX25RSS ItTORTfiR.
Ba#*, Dow’s, McCarthy’s, Carling, 

Toronto, Bowie << Bates. Dublin 
Stout.

mar-

JOHN CASEY 1
IMPOR FATKUR DIRECT

294 et 296, HUS DALHOUSlli,
117. 118, RUR CLARKNCK

Eolxoe mt XToxivellee.

Level iratlrnt.
Nous offrons nos sincères re

merciements à notre ami M. Geo. 
Marcireau, de Saintes, Charente 
Inférieure, (France) pour l'envoi 
de plusieurs numéros du Journal 
Illustré de Paris et de La France, 
édition régionale do Bordeaux et 
Sud-Ouest.

DEVANT LE IWâGISTRIT DE POLICE

Lundi, 80 juillet. Affluence 
très nombreuse ce matin dans 
l’enceinte judiciaire. Les éche- 
vins Honey, Durocher et Adam 
sont sur le bnno:

Wm Pro. tor est appelé le pre
mier ; il est accusé d'avoir vendu 
dv la boisson durant les heures 
défendues par la loi ; la cause 
est renvoyée.

John Brow n, p .ur avoir trou
vât aussi

ArrltArni.
Un petit garçon du nom de 

Willie Riddell, de New-Edin
burgh s’eet tassé une jambe, 

sauter 
Le petit impru

dent a été de suite mis sous les 
soins d’un médecin.

Êmm lem 4r l»rouwe*lllr*.
On nous rapporte que les feux 

de forêts ont causé des dont 
mages considérables dans les en
virons du village St Joseph de 
Gloucester, samedi soir. Les ré
sidents de l’endroit ont été occu
pés activement à faire tous leu-s 
efforts pour empê.her les flam
me» de se propager et une bri
gade de seaux a T té organisée 
avec succès à cet effet.

■Relie rlrlmeelr.
Hier matin il y eut une itn- 

jiosante cérémonie au couvent 
de la rue Water à l’occasion de 
la prise d’habit de neuf nouvelles 
postulantes.

Une affluence assez considéra
ble s'était assemblée à Ja commu
nauté pour assister à cette tou
chante céré - onie.

Lee sermons furent donnés 
par le Révd P. Holland, en an
glais et le Révd P. Nellis,O.M.I. 
en français ; les deux éloquents 
prédicateurs ont réussi à émou
voir profondément les assistants

Noms do celles qui ont pro
noncé leurs vœux :

Emma Gillie, en religion Sœur 
Ste Barbe, Ottawa ; Ellen Mc
Guire, St Calixto, Buckingham ; 
Isabelle Griesson, Ste Adèle, 
Torbolton ; Ann Quinn, »Ste Vé- 
réconde, Lowell ; Jae. Rivet, St. 
François d’Assise, Montréal ; 
Emma Durocher St Zéphirin, 
Buckingham ; Emma Brennain 
St Barthelemi, Eganville; So- 
phranie Pinard, Anne de la 
Croix, Ottawa ; Catherine O’Don
nell, St Sébastien, Antrim, (Ir
lande) ; Célina Lafrenière, St 
Rédeinpti, St Antoine, P.Q.

Celles oui ont pris le Saint 
Habit : Fabiola Leblanc, en re
ligion Sœur Ste Onésime, Hull ; 
Henriette Tremblay, St Amédée, 
Calumet ; Olévine Labello, Ste 
Valérie, Buckingham ; Jos. Quig
ley, St Vincent de Paul, Butiàlo ; 
Adèle Charleboig, St Godefroi, 
Montebello ; M. Parenteau, St 
Orner, La Pointe du Lac ; Marie 
Brousseau, St Césaire, Mast raw ; 
Marie Sullivan, St Adrien, ()s- 
goode ; Vict. Morrisette, St Syl- 

Lowell.

vendredi, en voulant 
d’une charrette

blé la paix publique 
acquitté faute de preuves.

Chas FrenchWilliam Miller 
Mint aucunes d'avoir vendu de la 
viande fraîche snr la rue Bank 
sans permis à cet effet 
leur accorde jusqu’à jeudi afin 
qu’ils aient le temps de prendre 
des arrangements avec l’Inspec
teur des marché et de so 
d’une licence

Henry Moss, même offense, 
sur la Côte Primrose ; le même 
délai est accordé.

La cour

munir

Alp. Urocquo ,.6t appelé à 
répondre à l’accusation d'c~r:r 
vendu do la Iwisson sans licence 
sur la rue Murray. La preuve 
étant concluante une amende de 
S50 sans frais est imposée.

Ed McOare, ivresse, #2 et les

Olivier Grenier, même délit, 
amende idem.

Jos Morin, conduite de désor
dre, $2 d'amende sans frais.

Chas. Lord, ivresse et désor
dre, remis ri jeudi.

N-.ifl avons réduit r 
i-plt'i Hhmainu, m grun 
l‘a-aH0ls#j’ét».

Parasol» cr.‘- ne à t". >:'». valent H0 cts. 
Para wls erôm-i k 50 c s. valant 75 ri*. 
Parus Is o Ame i, 00 cts. valant $!.40 
PaufoU crAmn à 75 cts. valant $l 75. 
Para«>'H »o rs m hlinos à $2 valant S10 
Para o'seo ilentcll» noire à $2 val $10

$1 M*

aloment
assortimen

îplwi s f*n soie noire très : Mrub'e^
valant $2.

G aurn.it, u.rea Orient xl a*

&

vain, Garnitures Orientale*
Trlele sofldeel,

Samedi, il est arrivé un bien 
pénible accident à bord du ba
teau à tapeur “Ivy" employé 
pour le transport du bois entre 
Ottawa et Grenville. Un ingé
nieur dn nom de Baptiste Mouil- 
lepied, de Montréal, a tait une 
chute à bord et une lourde pièce 
de bois lui tomba sur le corps 
lai broyant nne jarah.i. Un 
transporta le malheureux à l’Hô
pital de hi rue Water où le Dr 
(XBrien a réduit la fracture ce 
flUtlti.

Nous avons rèdu'.l toute» nos ge: 
cri.-nlale». Nous en avons de l iu 
leurs et de tous le» prix.

Garniture» à 35 cl», vêlant 70 et» "* 
85 cts*

tes cou-

4 ,
feO " $1 00
75 1 45

2 00
$1 20

I 45 : 00
I C 5 3 50

Dentelle» étroites pour appareiller, toute» 
offerte» à grande reduction

I
'T*
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•mwi. unn t» jiillet isss lk sfmkm 11 rem»loam AIISEE, He. *5
fx-

t un éblouiaec-

e avec un cri de 
sentant impuie- 
r la révolte de

-ot qui fit bon-

ntendit et tout 
t voix enrouée : 
ie langue, ma* 
s-vous, retenez

r
iot avait une 
ionnabilité, une 
ive, facile à s’ex- 
e vivait retirée, 
mirs et à sa tris- 

colère l’affec- 
it. Elle s'aban- 
srve à l’impres- 
: ressentie, l’a- 
nsi dirë, dans 
ails et s’en pé- 
ière. On peut 
lors, quels rava- 
>n âme la dé- 
>ur que Lauriot, 
aait à 1 adora- 
ndait, par ja- 
ffection en de- 
éproux'ait pour 

une fille à la- 
voué une haine 
de suite, dès 
•is son existen-

îjonrs prête à 
t se jeter avide- 
lcnt qui était 
[>ltre l’énergie, 
sprit fut sans 

la cause qui 
; elle eut tou- 
eui le spectra- 

de Charlotte 
tour.
me révélation

e Cuarlotte lui 
1 usions et c’é- 
>réaent, que le 
• son chemin 

malheureuse, 
lu’elle avait de 
monde ! Non, 
elle se défen- 
Jacques, c’é- 

i restait de son 
eviendrait-ellc, 
ner Charlotte ?" 
out de suite, 
seule. Nabote 
e infirme, elle 
r sur elle Tira
nt elle entoila
it une bataille 
r. Elle la per
lerait. Mais, 
fallait qu’elle 

décidé.
livirent, Lau- 
Charlotte. L 
mère et il ne 

en la voyant 
1 devinait que 
jeune fille ne 
[u’elle s’y o;>- 
s ses forces, 
tfection pjur 
ade, cette pen
se sentait ir- 
îirs d’entince 
c les bontés 
tresses inces- 
Et il devenait 
avait craint 

îe était très 
ère bouillon- 
tiappait avec 
blo. Comme 
aille, comme 
>ir oublié dé
fit, heureux 

i prix, il n’osa; 
colorant ài 
là heté dut 
mieux faire 
meilleure, 
itine, après 
pas de j'inJ 
ne dissirau- 
vieilie *sfe ca- 
rveiller, plus 
pns, son fils

lassèrent de 
ancun inci- 
arlotte, elle- 
i calme. y 
nrent les an- 
in moment

mssamment.
soleil 

nmes. 
était passé, 
intelligence 
n éveil, lui 
’était abat- 
tissantes de 
flotte. Elle 
tche de le

qm
Elle

quand la 
ait pas, la 
ns le bois 
lait pas et 
tant do la 
3t, Lauriot 
ite voiture 
nait place, 
ir à tour, 
la traînait 
>nx du bois

f*-n
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